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Valeria Bruni Tedeschi dirige la troupe du Français 
dans une adaptation libre, fidèle et moderne du 
drame de Tchekhov, poignante chronique d’une vie 
briseuse de rêves. 
Quelque part dans une bourgade russe de province, 
un lumineux jour de mai, à la fin du XIXe siècle. Dans 
leur grande demeure, les trois sœurs s’apprêtent à 
fêter l’anniversaire d’Irina, la plus jeune. Le deuil du 
père, mort il y a un an tout juste, s’est achevé. Les 
habitués de la maison, figures locales de la garnison, 
sont là aussi, escortés par un officier nouveau-
venu. Malgré la mélancolie qui pointe, ardemment 
combattue par le désir, la tendresse et l’alcool, l’avenir 
semble plein de promesses : retourner vivre à Moscou, 
le paradis perdu, commencer à travailler, à aimer… Mais 
il suffira de trois actes (printemps, hiver, automne) 
pour que les rêves se fanent impitoyablement. 

 Librement adapté 
Diffusée l’été dernier, la «Collection Théâtre»  
d’ARTE invitait des réalisateurs à s’emparer de 
pièces de théâtre pour en créer des fictions 
originales et singulières. Après Valérie Donzelli 
ou Arnaud Desplechin, entre autres, Valeria Bruni 
Tedeschi, avec ses « obsessions » (secrets de 
famille et fratrie, personnages oisifs confrontés 
à eux-mêmes…), s’est coulée avec aisance dans 
les contraintes de ce principe : adapter de 
façon cinématographique un spectacle monté 
originellement pour les planches, avec la même 
distribution. Il s’agit du septième opus d’une 
collection de films originaux initiée par la Comédie-
Francaise. Encore une fois, cette version des Trois 
Sœurs met en valeur la modernité de la pièce, tout 
en restant fondamentalement fidèle à Tchekhov. 
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Qu’est-ce qui 
vous a donné 
l’envie de 
prendre part 
à la collection 
«théâtre» 
d’ARTE ? 
Valeria Bruni 
Tedeschi : Tout 
est parti de la 
mort de Patrice 
Chéreau, il y a 

deux ans, même si je ne me suis pas 
formulé cela clairement sur le moment. 
J’étais en train de chercher le sujet de 
mon prochain film quand il est décédé… 
J’ai eu envie de lui parler tout de suite, 
de le «convoquer», en rebondissant par 
le travail – comme il l’a fait, lui, pendant 
toute sa vie, face à la mort de ses 
proches. J’ai rencontré Muriel Mayette, 
alors administratrice de la Comédie-
Française *, qui m’a donné carte 
blanche : je pouvais faire mon choix 
parmi les pièces montées au Français 
ces dix dernières années.

Pourquoi votre choix s’est-il porté sur 
cette œuvre ?
Je cherchais une pièce de Tchekhov 
qui, pour moi, est lié à Chéreau. Il 
m’avait fait jouer sur scène dans 
Platonov et dans son adaptation au 
cinéma, Hôtel de France, en 1987. Or, il 
n’y avait que deux pièces disponibles : 
L’Ours et Les Trois Sœurs. Comme la 
première est une farce assez brève, j’ai 
choisi la seconde. C’est ensuite, en me 

plongeant dans cette pièce, que j’y ai 
retrouvé les thèmes qui m’occupent : 
des personnages oisifs dans une 
grande maison, un frère, un secret de 
famille… Comme si un grand auteur 
m’avait proposé d’écrire un de mes 
films !

Qu’est-ce qui a guidé votre travail 
d’adaptation ?
Avec ce film, j’ai fait l’expérience de la 
force positive et créatrice engendrée 
par les contraintes. Et il y en avait 
beaucoup, aussi bien budgétaires 
qu’artistiques : nous ne pouvions pas 
modifier le texte, seulement insérer des 
chansons. Si on ajoutait des mots, cela 
devait être dans une autre langue. J’ai 
donc utilisé le fait que le personnage 
d’Ivan prononce quelques phrases 
en anglais, pour en ajouter une, qui 
formule le secret de famille. J’aime 
quand ceux-ci sont dévoilés dans les 
films. De même, le suicide de Nikolaï 
n’est pas écrit par Tchekhov. J’ai profité 
de cette ellipse pour donner mon 
interprétation, en montrant le duel de 
Nikolaï avec Vassili. 

Le cinéma a aussi joué un rôle 
important…
Noémie Lvovsky, qui est coauteure 
de ce projet, m’a fait part d’une 
géniale intuition : la création des Trois 
sœurs succède de quelques années à 
l’avènement du cinéma. Tout a soudain 
pris forme : et si, au début du film, à la 
place d’un samovar, Ivan faisait cadeau 

d’un projecteur ? Le cinéma est ainsi 
entré dans la pièce, qui l’a accueilli 
de manière miraculeuse. Auparavant, 
j’avais le sentiment d’adapter Tchekhov. 
Avec ce projecteur, je faisais un film.

Vous avez aussi dû travailler avec une 
troupe de comédiens déjà constituée…
Le travail qu’ils avaient déjà accompli 
était énorme et précieux. Ils avaient 
joué la pièce plus de cent fois, 
connaissaient parfaitement leur 
texte… Mais il me fallait aussi casser ce 
travail, faire en sorte que leur musique 
s’accorde à la mienne. C’est ce que 
nous avons essayé de faire pendant 
les trois semaines de répétition qui 
ont précédé le tournage. Je leur ai 
demandé par exemple de ne jamais 
arrêter d’eux-mêmes une prise. Ils ont 
respecté ce pacte, et j’ai obtenu des 
lapsus, des fous rires, des imprévus. 
Pour la plupart, ce sont des visages 
jamais vus à l’écran, des grands 
visages de cinéma que j’ai eu un 
immense plaisir à filmer. Ce projet a 
été extrêmement important pour moi. 
Mon prochain film sera plein des Trois 
Sœurs, c’est certain. Aujourd’hui, je me 
sens encore plus légitime, confortée 
dans la possibilité de parler de mes 
obsessions. 

Propos recueillis par Jonathan 
Lennuyeux-Comnène

* En 2014, Éric Ruf a succédé à Muriel Mayette.

Entretien avec Valeria Bruni Tedeschi
Pour la «Collection Théâtre» d’ARTE et la Comédie-Française, l’actrice et cinéaste 
Valeria Bruni Tedeschi (Il est plus facile pour un chameau, Actrices, Un château 
en Italie) a adapté Les Trois Sœurs d’Anton Tchekhov avec la troupe du Français, 
insufflant la magie. 

©
 fr

ed
er

ic
 stu

c
in

/pa
sco



Contacts presse
Dorothée van Beusekom / Grégoire Hoh / 01 55 00 70 46 / 48
d-vanbeusekom@arte france.fr / g-hoh@arte france.fr 

Vanessa Fresney / 01 44 58 13 44  
vanessa.fresney@comedie-francaise.org  

Suivez l’actualité de la chaîne sur  @artepro

LISTE ARTISTIQUE
Vassili....................................................................Éric Ruf
Ivan...........................................................................Bruno Raffaelli
Olga.........................................................................Florence Viala
Natalia.................................................................Coraly Zahonero
Nikolai..................................................................Laurent Stocker
Alexandre......................................................Michel Vuillermoz
Macha....................................................................Elsa Lepoivre
Fiodor...................................................................Gilles David
Andreï...................................................................Stéphane Varupenne
Irina.........................................................................Georgia Scalliet
Anfissa................................................................Danièle Lebrun
Feraponte......................................................Michel Robin
Rodé.........................................................................Bernard Nissile

LISTE TECHNIQUE
Une Fiction réalisée par Valeria Bruni Tedeschi, 
d’après la pièce éponyme d’Anton Tchekhov 
Adaptation et dialogues..........Noémie Lvovsky,  
Valeria Bruni Tedeschi, Caroline Deruas 
Image.......................................................................Simon Beaufils 
Montage.............................................................Anne Weil
Costumes..........................................................Caroline de Vivaise 
Décors.................................................................Emmanuelle Duplay 
Coproduction...........................................ARTE France,  
........................................................................................La Comédie-Française,  
........................................................................................Agat Films & Cie,  
........................................................................................Ad Vitam Production
Avec le soutien de CICLIC Région Centre
En partenariat avec le Centre national  
du cinéma et de l’image animée 
Avec la participation de TV5Monde
(France, 2015, 1h50mn)

Direction de la Fiction d’ARTE France : Olivier Wotling
Chargée de programmes : Adrienne Frejacques


